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Introduction
J’ai  l’habitude de demander à ceux qui reçoivent le baptême de me donner le sujet de la
prédication qui va suivre leur baptême. Et lorsque j’ai  appelé Céline pour savoir quel texte
Mathys aimait, elle m’a parlé du diacre Étienne qui meurt en martyr et de la conversion de
Saul de Tarse. Cela en m’expliquant que Mathys avait été frappé par ces histoires et les avait
reliées  entre  elles,  considérant  que  la  conversion  de  Saul  était  le  fruit  du  témoignage
d’Étienne.

En me penchant sur le  texte,  il  me paraît  maintenant évident que Luc,  l’évangéliste qui  a
rédigé le livre des Actes des Apôtres, voulait que nous fassions le lien entre les deux histoires
et je vais expliquer pourquoi. Donc Mathys a bien vu ce qu’il fallait voir ! Bravo Mathys ! Fais
gaffe tu vas peut-être finir pasteur !

Contexte
Nous allons lire quelques extraits du récit qui concerne la mort d’Étienne et qui nous révèle la
présence de Saul ce jour-là dans le livre des Actes.

Dans  l’épisode  que  nous  allons  lire,  l’Église  existe  depuis  à  peine  quelques  semaines,  ou
quelques mois. Beaucoup de juifs se font baptiser au nom de Jésus, même des prêtres qui
travaillaient au temple de Jérusalem. L’Église s’organise et consacre des anciens et des diacres
pour servir.  L’un de ses diacres s’appelait  Étienne et  Luc raconte qu’il  était  plein de foi  et
d’Esprit-Saint.

Lisons maintenant les écritures saintes dans le livre des Actes des Apôtres la fin du chapitre 6,
la fin du chapitre 7 et le tout début du chapitre 8.

C’est un peu décousu, mais je ne veux pas lire tout le discours d’Étienne même s’il est super,
simplement me concentrer sur son témoignage et sur le lien que Luc, l’auteur, fait entre son
martyr et la conversion de Saul.
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Actes 6v.8-15 ; 7v.51-8v.4

Étienne, plein de force par la grâce de Dieu, accomplissait des prodiges et des signes
extraordinaires parmi le peuple. Quelques personnes s’opposèrent alors à lui : c’étaient
d’une part des membres de la synagogue dite des Esclaves libérés, qui comprenait des
Juifs de Cyrène et d’Alexandrie, et d’autre part des Juifs de Cilicie et de la province
d’Asie. Ils se mirent à discuter avec Étienne. Mais ils n’étaient pas capables de lui résister,
car il parlait avec la sagesse que lui donnait l’Esprit saint. Ils incitèrent alors secrètement
des gens à dire : « Nous l’avons entendu prononcer des paroles insultantes contre Moïse
et  contre  Dieu ! »  Ils  excitèrent  ainsi  le  peuple,  les  anciens  et  les  spécialistes  des
Écritures. Puis ils se jetèrent sur Étienne, le saisirent et le conduisirent devant le conseil
suprême. Ils amenèrent aussi des faux témoins qui déclarèrent : « Cet individu ne cesse
pas de parler contre notre saint temple et contre la loi de Moïse ! Nous l’avons entendu
dire que ce Jésus de Nazareth détruira le temple et changera les coutumes que nous
avons reçues de Moïse. » Tous ceux qui étaient assis dans la salle du conseil avaient les
yeux fixés sur Étienne et ils virent que son visage était semblable à celui d’un ange. […]

Vous qui êtes rebelles, dont le cœur et les oreilles sont fermés aux appels de Dieu, vous
résistez toujours à l’Esprit saint ! Vous êtes comme vos ancêtres ! Lequel des prophètes
vos ancêtres n’ont-ils pas persécuté ? Ils ont tué ceux qui ont annoncé la venue du seul
juste ; et maintenant, c’est lui que vous avez trahi et tué. Vous avez reçu la loi de Dieu
par l’intermédiaire des anges et vous ne l’avez pas observée ! »

Les membres du conseil devinrent furieux en entendant ces paroles et ils grinçaient des
dents de colère contre Étienne. Mais lui, rempli de l’Esprit saint, regarda vers le ciel  ; il vit
la gloire de Dieu et Jésus debout à la droite de Dieu. Il dit : « Écoutez, je contemple les
cieux ouverts et le Fils de l’homme debout à la droite de Dieu ! » Ils poussèrent alors de
grands cris et se bouchèrent les oreilles. Ils se précipitèrent tous ensemble sur lui, ils
l’entraînèrent hors de la ville et lui jetèrent des pierres pour le tuer.

Les témoins avaient laissé leurs vêtements à la garde d’un jeune homme appelé Saul.
Tandis qu’on lui  jetait  des pierres,  Étienne priait  ainsi :  « Seigneur Jésus,  reçois mon
esprit ! » Puis il  tomba à genoux et cria avec force :  « Seigneur, ne les tiens pas pour
coupables de ce péché ! » Après ces paroles, il mourut.

Et  Saul  approuvait  le  meurtre  d’Étienne.  Le  même  jour  commença  une  grande
persécution  contre  l’Église  de Jérusalem.  Tous  les  croyants,  excepté les  apôtres,  se
dispersèrent dans les régions de la Judée et de la Samarie. Des hommes qui honoraient
Dieu enterrèrent Étienne et pleurèrent abondamment sur sa mort. Saul, lui, s’efforçait
de détruire l’Église ; il allait de maison en maison, en arrachait les croyants, hommes et
femmes, et il les jetait en prison. Ceux qui avaient été dispersés parcouraient le pays en
annonçant la bonne nouvelle.
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Prédication

Étienne
Étienne était un chrétien très connecté à Dieu. Il avait reçu une grande sagesse apparemment
puisque,  dans la  douceur,  il  parvenait  à  convaincre beaucoup de monde que Jésus est  le
Sauveur du peuple de Dieu. L’Esprit saint confirmait ce qu’il annonçait avec des miracles qu’il
accomplissait par les mains d’Étienne. Tout le monde devrait être ravi ! Des gens étaient guéris,
délivrés des esprits impurs qui les manipulaient, et en plus le vrai visage de Dieu était révélé
plutôt que les mensonges des pharisiens qui avaient envie de garder le pouvoir sur le peuple.

Mais voilà quand on a le pouvoir, on ne veut pas le lâcher. Aussi puisqu’ils ne parvenaient pas à
contredire Étienne qui était devenu un super théologien grâce à l’Esprit de Dieu, ils ont fait
comme pour Jésus, ils ont payé des gens pour dire du mal d’Étienne et faire croire qu’il voulait
détruire la foi en Dieu. Comme Jésus Étienne a eu droit à un faux procès, mais lui n’a pas
gardé la bouche fermée. Il a servi un discours incroyable au tribunal qui lui faisait face pour
démontrer qu’il fallait laisser la Loi de Moïse, gravée dans la pierre et s’offrir à la foi en Christ,
gravée dans la chair.

Nous  avons  lu  la  façon  dont  sa  conclusion  qui  révélait  aux  prêtres  que  c’étaient  eux  qui
s’opposaient à Dieu et refusaient d’écouter l’Esprit-Saint, a mit ces derniers dans une telle rage
qu’ils ont voulu qu’il meure tout de suite ! Ils l’ont lapidé. Mais avant de mourir Étienne a fait
deux choses : il a vu le Christ, debout à côté du trône de Dieu qui l’attendait déjà dans la gloire
et a raconté a vision, ensuite, avant de rendre son dernier souffle à Dieu, il lui a demandé de
leur pardonner sa mort.

Incroyable prière où celui qui est condamné à mort injustement demande le pardon de ceux
qui le tuent.

Saul
Luc nous raconte alors que ceux qui ont jeté les pierres sur Étienne ont déposé, avant cela,
leurs manteaux aux pieds d’un jeune homme appelé Saul de Tarse. Il précise que celui-ci était
bien d’accord avec ce qui venait de se passer. Pour Saul, Étienne méritait bien de mourir à
cause des choses qu’il croyait et à cause de ce qu’il avait osé dire.

La mort d’Étienne mettra le feu aux poudres à Jérusalem et beaucoup de chrétiens finiront
mort ou en prison quand ils ne réussiront pas à  fuir  la  ville pour aller  répandre l’Évangile
partout ailleurs. Or ce jeune Saul faisait partie de ceux qui pourchassaient les chrétiens de
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partout  où  ils  essayaient  de  se  cacher.  Le  chapitre  9 raconte  comment  Saul  est  devenu
l’apôtre Paul sur le chemin qui le conduisait à Damas pour y persécuter encore les chrétiens.

Maintenant que je le vois, il me paraît évident que Luc a pris le soin de préciser que c’était aux
pieds de Saul que les manteaux des faux témoins ont été déposés pour révéler un lien entre la
mort d’Étienne et la conversion de Saul. D’ailleurs nous pouvons parier que c’est l’apôtre Paul
lui-même qui a raconté ce détail précis à Luc. C’est dire que Paul a gardé un souvenir gravé au
fer rouge de cette mort d’Étienne dans son cœur et qu’elle a peut-être eu un grand impact
dans sa vie de chrétien par la suite.

Bénir ses ennemis
Étienne était certainement animé d’un grand courage pour avoir été fidèle comme il l’a été.
Jusqu’à la mort !  Mais nous pouvons voir qu’une chose plus grande encore brûlait  dans le
cœur d’Étienne,  c’était  l’amour de Christ.  Je ne veux pas dire qu’Étienne aimait  beaucoup
Jésus, même si je n’en doute pas. Je veux dire qu’Étienne se sentait beaucoup aimé par Jésus.
Pourquoi dire cela ? Parce que Étienne avait beaucoup d’amour pour ses ennemis. Et cela on
peut le voir de deux façons que nous allons regarder ensemble.

Dire le mal
À la fin de son discours Étienne a osé dire le mal que les prêtres et les pharisiens étaient en
train de faire en résistant à l’Esprit de Dieu. La même histoire est racontée lorsque Jésus avait
ouvert les yeux d’un aveugle né ou lorsqu’il  a chassé un esprit impur et que les pharisiens
avaient essayé de faire croire à la foule que c’était une manifestation du diable. Ils résistaient
au témoignage de l’Esprit Saint.

Je suis convaincu qu’Étienne ne leur a pas parlé avec colère, ni avec arrogance, mais avec
peine, compassion et pitié. En tout cas il leur a parlé avec vérité et amour.

Qu’est-ce que cela veut dire ?

Cela  veut  dire  qu’Étienne  ne  cherchait  pas  à  avoir  raison,  il  cherchait  à  les  sauver.  Il  ne
cherchait pas à les faire taire, mais à les convertir. Il ne cherchait pas à avoir le dernier mot
mais à dévoiler les mensonges qui rendaient esclaves ceux qui voulaient sa mort.

Pour nous aussi
Nous aussi, comme Jésus et comme Étienne qui copiait Jésus, nous voulons apprendre à dire
la vérité qui fait du bien, la vérité qui délivre. Donc il nous faut apprendre à dire la vérité avec
l’amour de Jésus.  Cela demande de bien chercher dans notre cœur si  nous voulons avoir
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raison ou si nous voulons aider celui qui nous fait du mal. Car si nous parvenons à dire le mal
qui est face à nous dans l’amour, beaucoup de bonne chose arriveront après cela. Pas toujours
comme on l’espère, mais il  y aura toujours un bon fruit :  comme le salut de l’apôtre Paul !
Comment est-ce que je peux apprendre à dire la vérité avec l’amour ? Il me faut apprendre à
être aimé par Jésus profondément, constamment.

Il faut que l’amour de Jésus m’impressionne, me trouble, me fascine. Comment fait-il pour
m’aimer malgré tout ce qu’il y a comme triche, comme méchanceté, comme mocheté dans
mon  cœur ?  C’est  facile  d’être  propre  à  l’extérieur,  mais  qui  peut  dire  qu’il  est  propre  à
l’intérieur ? Or Jésus est capable de lire jusqu’au fond de mon cœur et pourtant il m’aime plus
que ce que j’arrive à comprendre.

Vainqueur du mal par le bien
Ensuite,  alors  qu’il  est  prêt  de  la  mort,  Étienne parle  d’une  voix  forte,  comme s’il  voulait
absolument que tout le monde l’entende bien distinctement. « Seigneur ne les charge pas de
ce péché. » En gros il demande à Dieu pardonner à ses ennemis le mal qu’il était en train de
subir.

C’est incroyable quand on y pense : il venait juste de leur expliqué que leurs ancêtres avaient
tués les prophètes, que eux avaient tués le Messie et non seulement ils n’ont rien compris
mais en plus ils continuent à tuer ceux qui parlent au nom de Dieu ! Et celui qui est mis à mort
demande à Dieu de leur pardonner. Mais qu’est-ce que c’est que ce Royaume des cieux de
fou ! Quelle est cette façon de penser à l’envers ?

Construire ou détruire
Mon petit William a deux ans et déjà il est très capable de casser beaucoup de chose par ses
propres moyens. Il est déjà capable de faire du mal à ses frères, il  avance dans la vie sans
prendre soin de ceux qui l’entourent et puisqu’il a deux ans c’est bien normal.

Détruire et ne penser qu’a soi, désavantager les autres pour s’avantager soit, piquer les frites
dans l’assiette du voisin, lui voler ses bonbons et partir en courant pendant qu’on les met dans
sa bouche,  un enfant  de deux ans sait  le  faire.  Et,  malheureusement,  beaucoup d’adultes
continuent de faire ainsi, trop souvent, dans leur vie. Et le pire c’est qu’ils s’en justifient.

Mais être vainqueur du mal par le bien, répondre à la violence par la paix, au rejet par l’amour,
à la manipulation par la sincérité, cela demande de la maturité. Aimer en copiant Jésus c’est
vraiment un truc de grand, mais pas de grand en âge, de grand dans le cœur.
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Il  ne  faut  pas mesurer  la  grandeur  de quelqu’un autrement  que par  sa  capacité  à  aimer
comme Jésus. Ce n’est pas la connaissance biblique qui compte, le nombre de verset qu’on
peut dire par cœur, ce n’est pas non plus le nombre de personne à qui on a parlé de Jésus, ce
n’est pas l’argent qu’on donne à l’Église, ou les heures qu’on passe à servir dans l’Église qui dit
la grandeur de quelqu’un devant Dieu. C’est sa capacité à répondre au mal par le bien.

Ça  c’est  la  vraie  grandeur  des  super-héros  de  Jésus.  Celui  qui  est  capable  de  bénir  son
ennemi, de pardonner celui qui veut son malheur. C’est le mieux du mieux et c’est le plus
difficile à atteindre je crois.

Des fruits
On peut donc dire merci à Étienne d’avoir rendu ce témoignage au jeune homme Saul qui
pourtant voulait sa mort ce jour là. Étienne a choisi de construire jusqu’au bout plutôt que de
détruire et Saul est devenu un constructeur au lieu d’un destructeur quelque semaines plus
tard. 

Dans nos vies aussi, les actes de bienveillances, les paroles gentilles, la tendresse, la patience,
la générosité, la vérité, seront des graines qui porteront un jour du fruit pour Jésus. Pourtant, il
faut voir, comme dans l’histoire d’Étienne, que parfois nous ne seront plus là pour manger les
fruits  qui  auront  poussé.  Ce  seront  d’autres  qui  seront  bénis  par  notre  vie  que  nous  ne
rencontrerons qu’après le retour de Christ.

Alors persévérons et copions Jésus qui a prié ainsi sur la croix : « Père, pardonne leur car ils ne
savent pas ce qu’ils font. » copions aussi Étienne qui a prié : « Seigneur, ne les charge pas de ce
péché ».

Pour cela, laissons-nous aimer par Jésus autant que lui le veut et non pas autant que nous
osons imaginer.

Et pour cela, apprenons à voir la vraie grandeur chez ceux qui sont capables de construire et
de bénir, plutôt que de maudire et de détruire.

Que l’Esprit de Dieu soit sur vous tous.
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